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Transition énergétique, 
le potentiel inexploité 
des autoroutes 
D’emblée, le projet semble un peu fou : recouvrir les autoroutes de 
panneaux photovoltaïques et de petites éoliennes. La démarche 
disruptive proposée par la start-up EnergyPier s’avère pourtant réaliste, 
et surtout des plus pertinentes face aux défis énergétiques actuels. 
Présentation.

Dans le contexte tendu de la transition énergétique, il 
devient urgent d’identifier et de concrétiser des projets 
aussi novateurs que réalistes. Progressivement, le 
nouveau paradigme qui se dessine en Suisse propose de 
rassembler de multiples infrastructures durables qui doivent 
engendrer un effet de levier significatif en fonctionnant en 
complémentarité. Parmi elles, le solaire et l’éolien. Rien de 

Visualisation 3D du projet EnergyPier sur le tronçon A9 de Fully
<—

bien nouveau jusqu’ici. Sauf quand il s’agit d’installer ces 
dispositifs sur nos autoroutes. 

Un projet avant-gardiste, développé depuis plusieurs années 
dans les locaux de la start-up alémanique EnergyPier, 
pourrait bien réaliser cette vision. Concrètement, l’idée 
consiste à profiter des espaces artificiels que sont les 
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Ce qu’en dit 
l’OFROU

Impliqué dans les réflexions et 
décisions liées au projet, l’Office 
fédéral des routes se montre 
ouvert à l’idée de recouvrir 
l’A9 de panneaux solaires. En 
Suisse alémanique, des parois 
antibruit recouvertes de modules 
photovoltaïques longent déjà 
certaines routes argoviennes depuis 
plusieurs années. Concernant le 
projet avant-gardiste d’EnergyPier, 
la première préoccupation de 
l’OFROU concerne la sécurité, tant 
des 40’000 véhicules qui transitent 
quotidiennement par la route que 
des travailleurs. « Il nous faudra en 
effet examiner attentivement ces 
aspects sécuritaires durant la phase 
de travaux mais aussi tout au 
long du cycle de vie de l’ouvrage », 
souligne Guido Bielmann, porte-
parole de l’OFROU. « Ces impératifs 
s’ajoutent aux questions de 
maintien du trafic. Car il n’est pas 
possible de fermer l’autoroute pour 
une durée importante, que ce soit 
pour les travaux de construction ou 
de maintenance. » Autre aspect à 
examiner : la luminosité. Recouvrir 
la voie, même sur le modèle 
d’un semi-tunnel, peut en effet 
nécessiter la mise en place d’un 
système d’éclairage. 

autoroutes pour en exploiter le plein potentiel énergétique 
en les recouvrant de panneaux solaires. La démarche 
permettrait par ailleurs de minimiser les nuisances liées à la 
circulation. « Notre approche permet en effet de produire de 
l’énergie durablement, tout en réduisant les inconvénients 
sonores de 5 à 8 décibels et en préservant le bitume des 
intempéries », souligne le CEO et ingénieur Laurent David 
Jospin. « En hiver on évite donc de devoir passer la lame 
et de saler, et en été on protège le revêtement des fortes 
chaleurs et des irrégularités structurelles qu’elles génèrent. »

Projet pilote en Valais

Pour démontrer la faisabilité de son projet, EnergyPier a 
identifié deux sites prometteurs entre la Suisse alémanique 
et le Valais. Objectif : bâtir des installations pilotes de 
démonstration. Aux abords de Fully, l’idée consiste ainsi à 
recouvrir un tronçon de 1,6 km de l’autoroute A9. Entre les 
76’800m2 de panneaux photovoltaïques qui recouvriraient 
la route et les éoliennes qui pourraient être incorporées à la 
structure par la suite, le dispositif permettrait de produire 
environ 50 GWh par an, soit la consommation de 12’500 
ménages. L’accord de l’OFROU ( voir encadré ) concerne 
initialement la partie photovoltaïque. L’ajout des éoliennes 
ne sera possible que s’il peut être démontré que les usagers 
de la route ne sont en aucune manière mis en danger 
par ces dernières. Le potentiel énergétique et les aspects 
sécuritaires du volet éolien seraient donc étudiés à l’aide 
d’anémomètres dans un premier temps.

En attendant les décisions cantonales, le projet est 
dans les starting blocks. Coûts estimés des travaux 
pour l’infrastructure de Fully : 40 millions de francs. « En 
termes de rentabilité, notre installation s’avère tout à fait 
comparable à ce que l’on obtient avec un barrage dans la 
filière hydroélectrique », ajoute Laurent David Jospin. « A 
terme, une fois le potentiel helvétique davantage exploité, 
notre ambition consiste également à exporter ce nouveau 
savoir-faire industriel et d’ingénierie pour renforcer le 
positionnement suisse dans un domaine appelé à devenir 
de plus en plus stratégique. » 

En Suisse, le potentiel s’avère significatif puisqu’en 
recouvrant près d’un tiers du réseau autoroutier avec ce 
type d’installations il serait possible d’égaler les capacités 
énergétiques actuelles de nos centrales nucléaires. 
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Centre professionnel de Sion, Classe AFP 1ère année
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Formation AFP, la 
double bonne idée
Offrir aux personnes en difficulté scolaire, ou venant de l’étranger, la 
possibilité d’accéder au marché de l’emploi tout en permettant aux 
employeurs de recruter des jeunes, voici les deux effets vertueux de 
la formation AFP. Relativement peu connue, la démarche est tout de 
même adoptée par certaines entreprises formatrices. Explications. 

C’est une voie de formation plutôt méconnue. Elle 
contribue pourtant à résoudre deux problématiques 
majeures, tant au niveau professionnel que social. 
L’attestation fédérale de formation professionnelle ( AFP ) 
constitue en effet un levier supplémentaire pour lutter 
contre le manque de main d’oeuvre - un des principaux 
défis dans un secteur de la construction qui peine à attirer 
les jeunes dans ses filières d’apprentissage - tout en 
intégrant des personnes au parcours complexe au sein du 
marché de l’emploi. L’AFP s’obtient en deux ans et permet 
en outre de poursuivre sa formation pour obtenir un CFC.

« Conçue dans le but d’aider les jeunes qui ont des 
difficultés d’apprentissage, cette formation offre aussi 
l’avantage de pouvoir intégrer directement la deuxième 
année du CFC selon l’aisance et les résultats des  
candidats », précise Tanja Fux, Cheffe du Service de la 
formation professionnelle. « Pour les entreprises, l’AFP 
constitue ainsi une voie supplémentaire pour tenter de 
recruter des jeunes. »

AFP et CFC, même modèle dual gagnant 

Globalement, l’AFP est conçue de la même manière que 
le CFC. Les jeunes y acquièrent une formation pratique en 
entreprise en alternant avec des cours. Seule différence : 

le programme théorique est adapté, avec des exigences 
scolaires légèrement moins élevées pour permettre aux 
jeunes dont les résultats s’avèrent plus faibles de tout de 
même pouvoir suivre une formation professionnalisante 
valable et reconnue.

Outre la prise en compte des difficultés scolaires, l’AFP 
constitue aussi un accès formateur au marché du travail 
pour des personnes concernées par des difficultés 
linguistiques ou dont le parcours de vie a chamboulé 
leur apprentissage. Une démarche notamment adoptée 
par l’entreprise de génie civil Bativa à Sion avec Yemane 
Mussie, arrivé d’Érythrée en Suisse en tant que réfugié 
politique en 2015. À l’issue de son AFP, obtenue avec des 
résultats brillants, le jeune homme poursuit désormais sa 
formation de maçon au sein de l’entreprise pour obtenir 
son CFC.

« Nous sommes ravis d’avoir pu compter sur un jeune 
apprenant aussi motivé et consciencieux que Yemane », 
souligne Gaëtan Reynard, directeur de Bativa. « Dans 
notre secteur, il est de plus en plus difficile d’attirer les 
jeunes pour suivre un apprentissage. En ce sens, les jeunes 
migrants constituent peut-être un réservoir de talents qui 
pourrait nous aider à assurer la relève. En particulier avec 
des personnes motivées, pour qui l’AFP représente une voie 
d’intégration sociale et professionnelle recherchée. »

Retrouvez plus d’infos  
sur ave-wbv.ch/formation
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Posez directement vos questions à 
l’AVE info@ave-wbv.ch et retrouvez 
toutes les réponses sur ave-wbv.ch

Vos questions 
à l’AVE
Les spécialistes de l’Association valaisanne des entrepreneurs 
vous apportent des réponses sur les aspects juridiques, 
techniques ou liés aux assurances sociales.

Yvan Jollien
Sous-Directeur AVE, 
Gérant des caisses sociales

 Comment faire des économies  
 d’impôt grâce à la LPP ? 

Le système suisse des trois piliers repose sur un principe 
bien helvétique : solidarité et responsabilité individuelle.

Contrairement aux prestations AVS [ 1er pilier ], financé selon 
le principe de la solidarité, la prévoyance professionnelle 
LPP [ 2ème pilier ] est financée selon un système de 
capitalisation individuelle, dans le but de maintenir autant 
que possible le niveau de vie habituel à la retraite.

Bien que le premier objectif du plan de prévoyance de 
la CPCV soit de respecter en tous points les dispositions 
impératives de la CCT et d’offrir des prestations 
supérieures en cas d’invalidité, la Caisse propose 
également des options pour garantir de meilleures 
prestations de vieillesse.

La conclusion, par exemple, d’un plan cadre pour 
l’épargne, pour l’ensemble ou certaines catégories de 
personnel, permet de constituer un capital individuel 
complémentaire. Ainsi, vous augmentez notamment votre 
capacité de rachats, soit pour compenser une éventuelle 
lacune de prévoyance, soit pour constituer un meilleur 
avoir disponible pour le financement d’un logement, soit 
pour préparer une retraite plus aisée.

Le tout de manière défiscalisée. Vous faites ainsi fructifier 
votre argent plus efficacement !

De plus, épargner au travers de la LPP vous permet 
également un rendement plus intéressant que l’épargne 
bancaire. A quatre reprises lors des 10 dernières années, la 
CPCV a, par exemple, attribué un intérêt supplémentaire 
au minimum LPP [ 3% en 2021 ].
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 Comment rémunérer  
 un stagiaire ? 

Les entreprises sont régulièrement 
contactées pour occuper des 
stagiaires, dont la rémunération est 
partiellement réglée par l’article 45 
CN. La notion regroupe plusieurs cas 
de figure : les étudiants qui effectuent 
une activité auxiliaire sur les chantiers 
pendant les vacances ; les jeunes qui 
n’ont pas encore atteint l’âge de 
17 ans ; les travailleurs étrangers à la 
branche ; les personnes qui ne sont pas 
physiquement et/ou intellectuellement 
en pleine possession de leurs moyens. 

Anthony Lamon
Avocat, secrétaire patronal

 Quels sont les changements dans  
 la formation professionnelle ? 

La technologie évolue chaque jour et l’apprentissage en 
ligne prend de plus en plus d’importance, y compris dans la 
formation professionnelle. Afin de répondre avec dynamisme 
à des attentes légitimes, l’AVE a mis en place un campus 
virtuel dénommé e-campus, afin de faciliter les options de 
formation pour les professionnels de la construction.
Le défi et l’opportunité consistent à proposer des formations 
de qualité et spécifiques au secteur, uniquement en 
e-learning ou en combinant cours en classe et e-learning, en 
fonction des besoins des apprenants et des entrepreneurs.
Dans l’intérêt des personnes en formation et selon la matière 
de cours, les divers types d’enseignement et d’apprentissage 
sont combinés.

Dans ces cas, la durée du stage ne 
peut pas excéder deux mois et la 
rémunération doit se situer entre celle 
de l’apprenti et celle de la classe C. 
Cette règle ne s’applique toutefois pas 
de manière absolue et la commission 
professionnelle paritaire ( CPP ) dispose 
d’une marge d’appréciation pour 
ces situations exceptionnelles. Il est 
important dans ces cas de contacter 
à temps la CPP afin de trouver une 
solution adéquate qui prenne en 
compte les intérêts respectifs des 

Kilian Lötscher
Sous-Directeur AVE, 
Resp. formation et sécurité

parties, par exemple lorsqu’il est 
envisagé de réinsérer une personne 
afin de lui proposer une place 
d’apprentissage par la suite.

Nos formations actuelles

•	 Ordonnance sur les travaux de construction
	 (OTConst) 2022 
	 Vous avez la possibilité de former vos collaborateurs sur 	
	 les modifications de l’OTConst 2022 en e-learning. Le 	 
	 cours se termine avec l’obtention d’une attestation de 		
	 suivi de formation. 
•	 Formation sur les machines de chantier 
	 Cours de base M1 
	 Le cours de base M1 sur les machines de chantier est 
	 désormais organisé de façon combinée entre études 
	 autonomes effectuées en ligne et cours en présentiel. 
	 Ces derniers renforcent l’apprentissage théorique et 
	 pratique, offrent la possibilité de 
	 poser des questions et de 
	 consolider les connaissances  
	 en matière de sécurité 
	 par la pratique.Libération

du cours
Validation

des modules
Inscription à

l’examen final

•	 Module en 	
	 présentiel

•	 Acquisition 	
	 des savoirs
•	 Travail		
	 personnel

•	 Poursuite 
	 dans la
	 progression
•	 Mise en	
	 application





Démontage de la raffinerie Tamoil à Collombey-Muraz, 
mars 2022

Abriss der Tamoil-Raffinerie in Collombey-Muraz, 
März 2022

 46°17’06.6’ N 
 6°57’04.5’ E 


